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Chambre des Représentants. 
SK:sSION 1922-HJ'25. 

HAPPORTS SUH DES DEMAND~S DE NATUBALISATION. 

Note préliminaire. 

A la suite de la promulgation de la loi du rn mai :1922 sur l'acquisition et la 
perle de la natlonaliré, qlii mo1lille l-s régie; de procédure relalivcsà I'instructiou 
des demandes de naturalisation, tous les dossiers dout la Chambre était saisie ont 
dû être retournés au Minislèrc·de la Justice pour ètrc complétés. 
Par Ic fait, la Commission des Naturullsations est demeurée inactive pendant 

plusieurs mois. · 
A l'heure actuelle, de nombreux dossiers lui ont été retournés cl elle a repris 

séance. 
La Commission, en reprenant ses travaux en 191 !) n'a cru devoir sourncure 

à vos délibérations q_uc des dema.ndes présentant un caractère spécial, lelies que 
celles émanant d'anciens combattants ou d'étrangers ayant donné des preuves 
certaines d'attachement à notre pays. 

Comme en mm, votre Coinmission estime qu'il y a lieu d'uccueillir large­ 
ment les demandes introduites par les anciens combattants. Aussi vous propose­ 
t-clle de leur accorder - conformémcnl à cc qui a été fait prócédemmeut - la 
grande naturalisation en les dispensant. pour autant que de besoin de la justiflca­ 
lion des conditions prévues par la loi. De même qu'en i9t9, ils seraient exemptés 
du droit d'enregistrement. 

La Commission, en dispensant les anciens comballants des couditions prévues 
par la loi du H, mai 192'2: n'a pas cru devoir retenir pom ceux-ci, la difficulté 
exposée ci-après qui est relative à l'application de l'article 14. 

L'article U de la loi du 1er mai J9'2'2, régissant la matière, porie cc qui suil : 
c< La demande de naturalisation n'est pas recevable lorsque la loi nationale de 

» l'intéressé lui permet. de se faire nutoriser à conserver sa nationalité dans Ic 
>> cas cù il en acquerrait une nouvelle. >) 

Cc 11'csL là que I'application du principe général qui ne permet pas que l'on 
possède <leu x. na tiona I ités. 
li résulte de celle dispositiou que les demandeurs en naturalisation ont à faire 



( Î\0 506. ) ( 2 ) 

Ja preuve qu'ils ne sont pas dons les conditions constituant, aux termes de la loi, 
une fin de non recevoir contre la Jcmande. 

En général celle preuve est aisée à foil'C, les règles des pays étant précises en ce 
qui concerne l'acquisition cl la perle de la nationalité. 

Mais il n'en va pas de même pour les Allemands d'origine à raison d'une loi 
<l'Empire de 1913 qui permet à des Allemands acquérant une nationalité étran­ 
gère de conserver la nationalité allemande, dans certaines conditions. 
Tout récemment la question qui nous préoccupe a été soulevée dans un avis 

donné par ~l. le Procureur du Roi de Verviers, auquel Ic Parquet Général de 
Liégé s'est rallié : 

cc Toutefois se pose Ia question de savoir quelle valeur il convient d'accorder , 
1) aux pièces visées au n° 7, c' est-à ~ dir e Ic certificat de législation. L'i ntéressé 
» fournit: a) la traduction d'un acte de perle de nationalité délivré à Aix-Ia­ 
» Chapelle, le 4 avril 1875; b) un ccrtiflcat du président de régence d'Aix­ 
» la-Chapelle, en date du 21 février 1923, constatant qu'il a perdu la nationalité 
» allemande par un séjour ininterrompu de dix ans à l'étranger. Ces deux certi­ 
» ficats ne répondent pas d'une façon explicite au prescrit de l'article 14 de la 
» loi du 15 mai 1922. Dès lors, je me denunuie si la législation de 1922 entend 
» subordonner la recevabilité d'une demande de naturalisation â l'absence dan» la 
» législation étrangère de toute dispositimi quelconque permettant la conservation 
» de la nationalité d'01•igine, sans s'occuper du point de savoir si dans cette léqis­ 
» lation étrangère il y a des modes de perte de la nationalité qui ne 7>ermettent 
» pas de conserver la nationalité cl' origine. 

» En d'autres termes, si la législation allemande prévoit la perte de la natio­ 
» naliré allemande par la délivrance d'un congé de nationalité, dans ses lois de 
,> t870 cl 19t:\ et si d'autre part dans sa loi de '1915, elle prévoit la possibilité 
» de conscrvauon de la nationalité allemande en cas d'acquisition d'une nationa­ 
» lité étrangère, moyennant certaines conditinns. on peu! se demander si la 
,, conserontùni de la uatunuiliu: allemande telle qu'elle est prévu» par la loi 
>> de 1913 est rendue impossible par la délivrance d'un congé de nationalité. 
» On peut se demander aussi si la loi de 1913 a rétroagi, en ce sens que les 
1> actes d'expatriation délivrés sous l'empire de lu loi de 1870 ne peuvent pas 
» être modifiés par l'application de l'arlielc2~ de la loi Delbruck .. 

» Supposant que Kupper ait obtenu un congé de nationalité en t874, on peul 
» se demander si Ja loi de 1915 ne lui aurait pas permis de faire usage de la 
» faculté lui pcrrncltnut de conserver la nationalité allemande. On peul aussi se 
» demander s'il est devenu sans pairie, par un séjour ininterrompu de dix ans, 
» si la loi de 1913 ne lui a pas permis de recouvrer la nationalité allemande. 

» Enfin, admettant que Kupper soit devenu sans pairie, par l'effet des luis de 
son pays, ne convient-il pas qu'il fournisse la preuve de cc que la loi du pays 
dont il a cessé d'être Ic ressortissant ne contient pas de clause incompatible avec 
l'article 14 de notre loi du W mai i022? Lui sufflra-t-il de dire: Je suis saus 
nationalité, par conséquent, aucune législation ne m'étant applicable, je ne puis 
démontrer que cc néant ne contient pas de disposltions en eoutrndiction avec la 
législation belge? En d'autres termes, la preuve de la perte de la nationalité 
allemande suffit-clic pour dispenser 1~ requérant de fournir un certillcat de légis- 
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lation? A mon sens, je ne Je pense pas. Cc que le législateur n voulu, c'est pré­ 
venir les surprises. J'estime que tant que l' 1/ llemagt1e u' aura pas Jlécla, é 
nettement qu'elle ·11' autorise en aucun cas ses notionauo: à c~1,servei· là natio ~ 
nalité allemande e,, cas d'acquisition de ualim:alîté étra119èn, 110,;s n'acon« 
pas les garanties suffisantes pour être certainement ci l'abri des surprises. Je 
conclus au rejel de la demande; en effet, Kupper a été allemand; il prétend qu'il 
a cessé de l'être; il nous apporte des documents Ic constatant, mais nous savons 
que laloi allemande permet à -quelqu'uuqui acquiert une · nationali'é étrangère 
de conserver, dans certaines conditions, la naticnallté allemande. J'ignore, en 
l'absence d'un eertiflcat, précis, si ceue dernière faculté est accordée aux per­ 
sonnes se trouvant dans le cas. du requérant Il ap7n1 tient ci la légation 
allemande de proclanur d'une f aço11 nette qut l'article 278 du Traité de Ver­ 
sailles est respecté par îâllenuujne. Tant que ce principe n'est pas proclamé, 
j'estime ne pouvoir donner u,i avis favorable tlou« la demande du sieur 
Kupper, 

Le Procureur du Roi, 

Le procureur du Hoi de Verriers estime donc quejusqu'à la modiflcation de la 
législation allemande. les demandes de naturalisutiou émanant d'Allemands et 
d'anciens Allemands doivent être considérées comme non recevables. 

Il a paru à la Commission que celte thèse était trop absolue. 
Aux termes d~ Ja loi allemande de 1870 sm· la matière, les Allemands èlablis à 

l'étranger perdaient la nationalité allemande par un séjour non interrompu de dix 
années en dehors du territoire de l'Empire. S'ils n'en acquéraient pas d'autre, ils 
devenaient ce qu'on est convenu d'appeler des" Heimatlos ,, cl la loi tic rn,13 leur 
facilite la récupération de leur nationalité d'origine. 

Pour ceux-là la question est douteuse peut-être, rien que p:-.1· Ic fail que la 
preuve du séjour non interrompu pendant dix ans hors du territoire allemand est 
difficile à faire. 

M.ds il est des Allemands qui ont perdu leur nationalité en vertu d'une déna­ 
tionalisation expresse constatée par un certificat d'expatriation .. 

Ceux- là onl cessé d'être Allemands. Ils peu vent en faire Ja preuve matérielle. 
Par suite, les lois allemandes ne reu rent plus les aucindre. 

Dès lors, l'avis du Parquet de Verviers nous para il h l<'UI' égard· non fondé. 
Il semble, d'ailleurs, que les termes mêmes des articles 7 cl i -1- excluent qu'i's 

leur soient applicables: ils portent, en effet, les mols <1 conserver sa nationalité ,,. 
Or, on ne conserve pas une qualité qu'on a perdue. On peul la récupérer, mais 
non Ja runsetve1·. 

La Commission étant saisie d'un certain nombre de demandes émanant d'ex­ 
Allemands méritnnt une considération particulière, n'a cru devoir, à raison de 
ces scrupules, soumettre à Ja Chambre avec avis Invorablc que les demandes 
émanant d'Allcrnands d'origine, porteurs de la déclaration d'expatriation, dont 
la conduite, les antécédents cl les garanties de moralité. nous ont paru les rendre 
dignes de la faveur sollicitée par eux. 

Le Pré:;idc11l-llap1Jo1·t,,w•, 
L. nu nus uE WALtNAFFE. 

~ 
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A· -· GRAI.\DE NATURALIS \l'ION 

(avec dispense des droits d'enregistrement) 

1 ° ltapporls Iaits, au nom de la la Commis.sion, par 1. CUILUHRK •• 

I. 

N° 77. - Demande du sieur Gisbert, Jean, Léonard ERAs. 

MKSSlEURS. 

Le sieur Eras, né à Bois-le-Duc (Pays-Bas), le 51 juillet !87t, sollicite la natu­ 
ralisation. 
ll habite la Belgique dès son enfance et exerce à Hemixem (Anvers) la 

profession de plombier. 
Il a épousé une remme d'origine belge. Sept enfants dont cinq encore en vie 

sont issus <le celle union. D'un second mariage contracté avec une femme belge 
il a retenu trois enfants. 

· En 19i6. il s'est engagé comme volontaire de guerre el a été employé à la fabri­ 
cation <les munitions. 

Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 
du pétitionnaire sont exemptes de touL reproche. 

Yotre Commission vous propose d'accorder au sieur Eras la grande naturalisa­ 
tion avec dispense des droits d'enregistrement. 

Le Rapporteur, 

Hscrou CUELENAERE. DU BUS DE \VARNAFFE. 

,.,.. ... - 
IL 

N° 76. - Demcnde du sieur Hubert MöLTGEN. 

MESSIKUIIS, 

Le sieur ~foltgen, né à Bonn (Allemag11e), Ie !6 novembre i876, sollicite la 
natura! isation. 
Il habite la Belgique depuis 1884 et exerce à Anvers lu profession de maitre 

d'hôtel. 
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li a épousé une lemme <l'origine belge. Deux enfants. nés en Belgique, sont 
issus de cette union. 

Il s'est engagé comme volontaire <le guerre en août -1914. Il a été blessé 
en i 915. Il travailla ensuite aux usines de munitions. 

Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 
du pétitionnaire sont exemptes <le tout reproche. 

Yorre Commission vous propose <l'accorder au sieur Möltgeil l:. grande natura­ 
lisation avec dispense des droits d'enregistrement. 

Le Rapporteur, 

HECTOR CUELENAERE. 

Le Président, 

Du eus DE ,v AnNAFFE. 

~
0 fü11,ports fäils, au nom de la Commission, 11ar &I. DIJUGUER. 

- t QSl. - 

III. 
N° 1~3. - Demande du sieur Henri KAscnTEN. 

1\1 l<:SSlt:URS, . 

Le sieur Knechten, né fi Bochum (Allemagne), le 1-1 novembre ·1885, sollicite la 
natu ralisa lion. 

Il habite la Belgique depuis le 19 mai 1903 el exerce à Beho (Luxembourg) la 
profession de menuisier. 

Il a épousé une femme d'origine belge. Qual1·e enfants nés en Belgique sont issus 
de celte union. 

Il a satisfait aux obligations du service militaire en Belgique. Rappelé sous les 
armes à la déclaration de guerre, il fut fait prisonnier à la chute du [ort de Fléron 
el internè en Allemagne. 

Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 
du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 

Votre Corr.mission vous propose d'accorder au sieur Kaschten la grande natura­ 
lisation avec dispense des droits d'enregistrement. 

Le Ra11po1'te111·, le Président, 

C. DEJAEGHER. DU BUS DE WARNAFJi,E. 

- ........•••.. _ 
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IV. 

N° ~:I. - Demande du sieur Frédéric-árthur MARSDEN. 

MESSIEURS, 

Le sieur Musden, né à Layston (Angleterre) le tO décembre !896, sollicite la 
naturalisation, 
Il habite la Belgique de puis t918 et exerce à Roux (Hainaut) la profession 

d'employé. 
II a épousé une femme d'origine belge. Un enfant né en Belgique est issu <le 

celle union. 
Il s'est engagé dans l'armée anglaise en 1 !Hf> el a fait campagne jusqu'en -1918. 

Il est décoré <le la médai Ile de guerre. 
Les rapports ties autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 

du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 
Votre C~mn~ission vous propose d'accorder au sieur l\larsden la grande naturali­ 

sation avec dispense des droits d'enregistrement. 

Le Rappo1·teur, 

C. DEJAEGHEH. 

Le Président, 

DU BUS DE WAfiNAFFE. 

v. 
N° 108. - Demande du sieur Gerschon-Enoch TnEGEn. 

MESSIEURS, 

Le sieur Treger, né à Isbitza (Pologne) le 2/14 octobre t891, sollicite la 
na tu ral isation. 
Il habile la Belgique depuis le 28 décembre -1912 et exerce :, Anvers la pro­ 

fession de tailleur d'babits, 
Il a épousé une femme d'origine étrangère. Trois enfants sont issus de celle 

union. 
Il s'est engagé comme volontaire de guerre le 6 août 1914, a élti blessé et est 

titulaire d'un chevron de blessure, de la croix de guerre, de la médaille de l'Yser 
et des médailles commémoratives. Il a été licencié par réforme en 1916. 

Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 
du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche, 

Votre Commission vous propose d'accorder an sieur Treger le grande naturali­ 
sation avec dispense des droits d'enregistrement. 

Le Rapporteur, 

C. DEJAEGHEll. 
Le Président, 

ou nus nE WARNAFFE. 
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3° R11p11orts fails au nom de la Commission, par M. ELDERS. 

Vl. 

N° 64. - Demande du sieur Josse KulERMANS. 

MESSIEURS, 

Le sieur Kamermans, né à Flessingue (Puys-Bas), Ic 22 novembre -1890, 
sollicite la naturalisation. 
Il habite là Belgique depuis ie 5 août Hl10 et exerce à Ai1vers la profession 

de magasinier. 
Il a épousé une femme d'origine belge. Deux en Iants nés à I'ét ranger sbn t 

issus de celte union. 
li s'est engagé comme voluntaire eu 1914 et _a fait toute la campagne. 
Les rapports des autorités consultées constatent qne la cotid~1ik ~l la 1nora­ 

lité du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 
Votre Corî1mission vous propose d'accorder au sieur Kamermaus la g'raïide 

naturalisation avec dispense des droits d'enregistrement. 

le fü,pporteur, 

F. EtBEUS. 

Le Président; 

nu nus os ,v ARN AFFE. 

VII. 

N• 67. - Demande du sieur Ernest-Arthur GnEuELL. 

MESSIEURS, 

Le sieur Greuell, né à Wildbad (Allem3gne), le 8 juillet '1891, sollicite la 
naturalisation. 
Il habite la Belgique depuis le 21 aoùt 1895 el exerce à Saint-Josse-ten- 

Nooùe la profession d'artiste peintre, . 
Il a épousé une femme <l'origine belge; un enfant né en Belgique est issu de 

celle union. 
Il a satisfait aux obligations du service militaire en Belgique comme milicien de. 

HH 1. Rappelé sous les armes en 1914, il a fait toute la campagne. U est titulaire 
de huit chevrons de front, <le la croix de guel'l'e belge et de la croix de g1ierra 
française. . 

Les rappol'Ls des autorités consultées constatent que la conduite el la moralité 
du péfitionnaire sont exemples de tout reproche. 

Votre Commission vous propose <l'accorder au sieur Greucll la grnnde natura­ 
lisation avec dispense des droits d'enregistrement. 

Le Raworteur, 
F. ELDERS. 

Le Président, 
nu BUS og WABNAFFE. 
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4° Rap11orls fails au nom de la Commission, par Af. FLAGEY. 

VIII. 

N° 1. - Demande du sieur Ma1·ie-Hnbert-A11guste-Clément TIELENS. 

Ms:u1■uas, 

Le sieur Tielens, né :, Liège, le 51 août 1898, de parents hollandais devenus 
Belges par voie de déclaration, sollicite Ja naturalisation, 

Il habite la Belgique depuis sa naissance et est étudiant en médecine, aspi­ 
rant à l'hôpital militaire de Liége. 
Il est célibataire. 
En septembre 1917 l'intéressé a rejoint l'armée belge en qualité de volontaire 

el après son l.cenciement a repris son service en qualité d'élève médecin militaire. 
Les rapports des autorlrés consultées constatent que la conduite et la moralité 

du pétitionnaire sont exemptes de lont reproche. 
Votre Commission vous propose d'accorder au sieur Tielcns la grande naturali­ 

sation avec dispense du droit d'enregistrement. 

t.e Rapportem·, 

E. FLAGEY. 

1.,e Président, 

DU BUS DE WAR,'AFFE. 

IX. 

N° iJ7. - Dem-nule du sieur Henry-En gène o'HAtNE. 

MESSIEURS, 

Le sieur d'Haène, né à Nimègue (Pays-Bas), Ic 1•r janvier {891, sollicite la 
naturalisation. 
Il habite la Belgique depuis 1894 el exerce à Bruxelles la profession de gérant 

d'hôtel. 
Il a épousé une femme d'origine belge. 
Il s'est engagé en 1914- et a fait route la campagne dans l'armée belge. 
Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 

du pétitionnaire sont exemptes de 1011t reproche. 
Votre Commission vous propose d'accorder au sieur dHaène la grande naturali­ 

sation avec dispense du droit d'enregistrement. 

le Rapporlem·, 

. E., FLAGEY. 

Le. Président, 

DU BUS DE WA RNAFli'E, 
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N° 74. - Demande dit sieztr Henri \V ALK. 

~hSSIEURS, 

Le sieur Walk, né à Grodno (Russie), le 24 octobre t889, sollicite la natura­ 
lisation. 

H habite la Belgique depuis son enfance et exerce, à Anvers!' la profession de 
négociant en diamants. Il est célibataire. 
Il s'est engagé comme volontaire de guerre en 19{ 7 et a servi dans l'armée 

belge jusqu'en 1919. 
Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 

du pétitionnaire sont exemptes de tont reproche. 
Votre Commission vous propose d'accorder au sieur Walk la grande naturalisa­ 

tion avec dispense des droits d'enregistrement. 

Le Rappo1·tem·, 

E. FLAGEY. 

Le Président, 

DU BUS DB w ARN AFFE. 

XI. 

N · H 1. - Demande du sieur Albe1'l-Hippolyte Pasvor. 

MESSIEURS, 

Le sieur Prêvot, né à Louvroil (France), le 16 avril 18~5, sollicite la naturali­ 
sation. 
li habite la Belgique depuis le ter mai 188!) et exerce, à Blaregnies (Hainaut), 

la profession de brasseur. 
Il a épousé une femme d'origine étrangère. Trois enfants, nés en Belgique, 

sont issus de celle union. 
Il a satisfait aux obligations du service militaire à l'étranger et a fait la cam­ 

pagne de !914-1918 dans l'armée française. 
Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 

du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 
Votre Commission vous propose d'accorder au sieur Prévot la grande natu­ 

ralisation avec dispense des droits d'enregistremen l. 

le Rapportem·, Le Président, 

E. FLAGEY. DU BUS DE WARNAFFE. 
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5° Ri11111ort fall, ai1 nom ile li; Co:11111issiou, 11:ir àl. Pvssum:u. 

XII. 

N° (f5. - Demtuuie du .iieur Jean-Egbert VAN füt}IF.RIK. 

~fässrnùn s, 

Le sieurvan Emmerik, · né à Utrecht (Pays-Bas), le lO mai 1890, sollicite la 
nntnralisation. 

·n exerce .à Auvers: ta· profession d'électricien. 
Il a épousé une femme d'origine belge. 
li s'est engagé comme' volontaire de guerre en 19l4; a fait toute la compagne 

et a été blessé à Dixmude, le 2i mai i 916; du fait <le son engagement <lans 
l'armée belge, il a perdu sa nationalité d'origine. 

Les rapports rles autorités consultées constatent que la conduite el la moralité 
du pétitionnaire sont exemples de tout reproche. 

Voire Commission vous pl'Opose d'accorder au sieur van Emmerik, la grande 
naturalisation avec dispense des droits <l'enregistrement. 

Le Président, 

LIONEL PUSSEMIER. ou Bus u1-: ,vAnNAFFg. 

6° Hap1wrls faits, au 110111 de la Commhsion, 11ar M. S.\MIJ ~. 

XIII. 

N° 5'2. - Demande du sieur Léon FnAHNKEL. 

MESSIEURS, 

Le sieur Fraenkel, né à Kiew (Russie), Ic 7/18 février '1885, sollicite la 
naturalisation. 

Il habite la lklgique depuis le "24 septembre 1889 et exerce i, ànvers la 
profession de négociant. 

li est célibataire. 
Il s'est engagé comme volontaire pour la durée de la g11c1·re et n fait la 

cauipaguc.dc fûl,f.-lü.18. , 
. ·, ' 

Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 
<lu pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 
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L'intéressé avait <lès 1909 introduit une demande de naturalisation .qui au 

'moment de là décla1·aÙon de guerre ét;it sô~1:111ise· à la ·1ég_ishttui·~. 
VoL1·e Com111i_ssJ011 vous propos,e d'accorder au sieur Fràenkél, ia grande nalu­ 

ralisation avec dispense des droits d'ènregistremeut. 

Le Rapponem·, 

J. SAMIJN. 

Le Président, 

DU BUS DE WARN..\Fli'K 

XIV . 

.N° 41. - Demande du sieur Laurent-àuguatin-Florimoud S.MoLDERS. 

Le sieur Smolders, né à Hoofdplaut (Pays-Bas) le 11 octobre 1891, solli­ 
cite la naturalisut ion. 

Il habite la Belgique depuis son enfance et exerce à Schaerbeek Ia profes­ 
sion de cuisinier. 

Il est celibatair e. 
Le 4 août 1914, il s'est engagé comme volontaire de guerre et a fait toute 

la campagne. Il est titulaire <le huit chevrons de front, de la médaille de 
l'Yser, de la croix de guerre et des médailles commémoratives. 

Les rapports des autorités consultées eonstateut qt1e la conduite cl la 
moralité du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 

Votre Commission vous propose d'accor der au sieur Smol<lers la grande 
naturalisation avec dispense des droits d'enregistrement. 

Le Rapporteur, Le Prëside.« . •.. 

J. SAMIJN. DU BUS DE \V,\:RNAFFE. 

XV. 

N° 82. - Demande du sieur Charles-Hobert MüLLEn. 

MESSIEUHS, 

Le sieur Müller, né à Leipzig (Allemagne), le!'> février i891, sollicite la natu­ 
ralisation. 

Il habite la Belgique depuis i89t el exerce à Auderghem (Brabant), la profes­ 
sion d'indusuiel. 
Il a épousé une femme d'origine belge. Un enfant né en Belgique est issu de cette 

111110n. 

Il a satisfait aux obligations du service militaire en Belgique comme milicien 
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de -J9t!. Il a été rappelé sous les armes en f 9t4 et a fait campagne. Il est décoré 
de la médaille de l'Yser. 

Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et Ja moralité 
du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 

Votre Commission 'tous propose d'accorder au sieur Müller la grande naturalisa­ 
tion avec dispense iles droits d'enregistrement. 

Le Rapporteur, 

J. SAMIJN. 

Le Président, 

DU BUS DR "\\TARNAFFE. 

-·- 
XVI. 

N° 81. - Demanâe du sieur Georges-Joseph· PaoTIN. 

MESSIEURS, 

Le sieur Pretin, né à Looberghe (France), le 29 janvier t897, sollicite la 
naturalisation. 

Il habite la Belgique depuis son enfance et est ter maréchal-des-logis de gen­ 
darmerie à Jelle-Saint-Pierre. 
Il a épousé une femme d'origine belge. 
li s'est engagé comme volon taire de guerre en l9 rn, a fait la campagne et a été 

blessé. Il a perdu l'œil droit pa1· suite de sa blessure. En f 918 il a pris un enga­ 
gement dans la gendarmerie. Il est décoré <le l'ordre de Léopold H, de la croix de 
guerre et des médailles commémoratives. 

Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite etla moralité 
du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 

Votre Commission vous propose d'accorder au sieur Pretin la grandenaturali­ 
sation avec dispense des droits d'enregistrement. 

le Rupnorteur, 

J SAMUN. 

Le Président, 

ou Bus· ns WARNAFFE. 
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B. - GRANDE NATUHALISATION 

t O lti11111orl fait ma nom de la Commission, par &I. ou Bus DE WAR:iU'FE. 

XVII. 

1\0 H6. - Demande du sir.ur William-Parkinson K1RKPATa1c1.. 

MB86IBOBS, 

Le sieur Kirkpatrick, né à Ixelles, d'un père Anglai~, le 21 août {8~8, 
sollicite la grande naturalisation. 

11 habite la Belgique depuis sa naissance el exerce à Uccle la profession 
d'ingénieur. 

Il est marié et père de quatre enfants. dont l'un fut major dans l'armée 
anglaise, pendant la guerre cl dont un autre, volontaire dans l'armée belge, 
fut tué à Oud-Stuyvekenskerke. li n'avait pas d'obligations de milice en Bel­ 
gique et il s'engage à payer le droit d'enregistrement exigé par la loi du 
28 août 1921. 

Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite el la mo­ 
ralité du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 

L'intéressé est chevalier de l'ordre <le Léopold ~t président de l'Association 
des ingénieurs sortis tie l'Ecole polytechnique de Bruxelles. 
Votre Commission estime que le sieur Kirkpatrick remplit toutes les con­ 

ditions req ui ses pour obtenir la grande naturalisation. 

Le Président-Rapporteur. 

DU BUS D8 WARNA~'FE. 

2• Ra1>11orls faits au nom de la Commission par M. ELB&Rs. 

--·- 
XVIII. 

N° ~O. - Demande du sieur Alexandre LEVY. 

MESSIEURS, 

Le sieur Levy, né à Obercassel (Allemagne) le 29 juillet 186ä, sollicite la 
grande naturalisation. 
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Il habile !a Belgique depuis le 5 novembre 1892 et exerce i, Bruxelles la pro­ 
fession d'industriel. 

Il a épousé une femme d'origine allemande. Un enfant né en Ilelgiqne est issu 
de celle union. 
Il a satisfait aux obligations du service militaire dans son pays d'origine. Dès 

octobre 18t~, l'intéressé avait perdu sa nationalité d'origine par unacte de congé. 
A·1 moment de la déclaration de guerre, la Législature était saisie d'une demande 

<le naturalisation émanant de l'intéressé. 
Il s'engage à payer le droit d'enregistrement exigé par la loi du 28 août H.l'.M. 
Les rapports des autorités consultées constatent ,pie la conduite el la moralité 

<lu pétitionnaire sont exemptes de lont reproche. li subventionna pendant la guerre 
les services de la Croix-Rouge et plusieurs œuvres de guerre. 

Son fils qui avait opté pom· la Belgique, s'engagea en 1914 comme volontaire 
de g11erre, fut blessé à l'Yser ; sitôt rétabli, il rejoignit son régiment an front et l'ut 
tué· áu champ d'honnéur. 

VoL1·e Commissionestime qnc Ic sieur Levy remplit toutes les conditions· requises 
pom· obtenir la grande naturalisation, 

Le Rapporteur, 

li'. ELBERS. 

Le Président, 

DU uus DE \VARNAFFE. 

XIX. 

N° 28. - Demande dtt sieur Hennan-Beruard-älichel $Hijum. 

MESSIEURS, 

Le sieur Seijler, né à Vierlingsbeek (Pays Bas), le t5 mars f 84;5, sollicite la 
grande naturalisation. · 
Il habite la Belgique depuis f86!) el exerce à Jette-Saiut-Pierre [Brabant) la 

profession <le comptable. 
Il a épousé une femme d'origine belge. 
Il n'a pas eu d'obligations militaires à accomplir en Belgique et il s'engage à 

payer le choit <l'enregistrement exigé par la loi du 28 août t 9:21. · 
Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 

du pétitionnaire sont exem ptes <le tout reproche. 
Son fils unique, qui était sous-lieutenant aux zouaves, est tombé au champ 

d'honneur le 9 juillet 1916, près de Bapaume \France). 
Vot1·c Commission estime que le sieur Seijler remplit tonies les conditions 

requises poll!' obtenir la grande naturalisation. 

/,e Il apportcII1·, 

l~. ELBEHS. 

Le Président, 

ou nus Dt: ,v ARNAFFK 
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3° füljtJWrls fails nu nom de la Commission, par &I. FLAGEY. 

XX. 

N° 58. - Demande du sieur Jakob-Lœbel Fiscnsn. 

MESSIIWRS, 

Le sieur Fischer, né à Cracovie (Pologne), le 5 novembre 18{i7, sollicite la 
grande naturalisation. 
Il habite la Belgique depuis le 27 mai 1881 el exerce à Bruxelles, la profession 

<le négociant en diamants. 
Il a épousé une femme belge. Trois enfants nés en Belgique sont issus de celte 

uruon. 
Il a été dispensé du service militaire <lans son pays d'origine et il s'engage à 

payer le droit d'enregistrement exigé par la loi <lu 28 août 1~2-t. 
Les rapports Jes autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 

du pétitionnaire sont exem ptes de tout reproche. 
Les enfants du pétuiounaire ont opté pont· la Belgique. Un des fils a fait la 

campagne do 1914-HH8 comme volontaire de guerre, est lieutenant de réserve 
et est inscrit au barreau de Bruxelles. 

Votre Commission estime que le sieur Fischer remplit toutes les conditions 
requises pont' obtenir la g1·ande naturalisation. 

Le Rapporteur, 

E. FLAGEY. 

Le Président, 

ou nus ns \VAHNAFFE. 

XXI. 

N° 4-9. - Demande du sieur Henri .DE ÛREEFF • 

Messieurs, 

Le sieur de Grecff, né à Crefeld (Allemagne), le 7 aoûl 1860, sollicite la grande 
naturalisation. 
I! habile la Belgique depuis 1886 et est professeur à lafaculté des sciences du 

Collège Notre-Dame de la Paix, à Namur. 
Il n'avait pas d'obligations militaires et il s'engage à paye!' le droit d'enregis­ 

trement exigé pat· la loi du 28 août -192 l. 
Les rapports des autorités consultées constntcnt que la conduite el la moralité 

du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 
Pendant la guel'l'e, il a rendu d'importants services aux organisme'> tie rensei- 
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gnemenls pour les armées alliées et au service du ravitaillement de la population. 
Il est chevalier de l'Ordre de Léopold et titulaire <le la . médaille civique <le 
prc1nière classe. 

La Chambre, a11 moment Je la déclaration de guerre, avait accueilli une 
première demande introduite par l'intéressé. 

Votre Commission estime que le sieur de G1·eeff remplit toutes les conditions 
requises pour obtenir la grande naturalisation. 

Le llopporteur, 

E. FLAGEY. 

Le Président, 

nu BUS 01; WAHNAFFE. 

XXII. 

N° 96. - Demande du sieur Abraham, Bernard JOFÉ. 

MESSIEUHS, 

Le sienr Jofé, né à Dwinsk (Russie), le 4 février 1880, sollicite la grande 
nalu ralisation. 

Il habite la Belgique depuis le 24 octobre 1895 et exerce à Uccle (Brabant) la 
profession d'avocat. 
li a épousé une femme d'origine polonaise qui demande la naturalisation 

conjointement avec son mari. Un enfant est issu de cette union. 
li a satisfait aux obligations du service militaire en Russie cl il s'engage à payer 

le droit d'enregistrement exigé par la loi du 28 août ·I 92·1. 
Les rapports des autor ilès consultées constatent que la conduite et la moralité 

du pétitionnaire sont exemples de tout reproche. 
Le père de l'intéressé avait obtenu la naturalisation ordinaire en ·l !104. 
Votre Commission estime que Ic sieur Jofó remplit Ioules les conditions requises 

pour obtenir la grande naturalisation. 

Le Il apporteur 1 

E. FLAGEY. 

Le Président, 

L. DU BUS DE WARNAFFE. 

XXIII. 

N° 96. - Demande de dame Mindlia FEFJillBt:RG, épouse de Abraham, Bernard JoH~. 

La dame Feferberg, née à Varsovie, le 20 mars 1882, sollicite la grande natu­ 
ralisation conjointement avec son mari. 

Elle s'engage á payer le droit d'enregistrement exigé par la loi du 28 août 1921. 



tes rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité de 
la pétitionnaire sont exemples de tout reproche. 

Votre Commission estime que la dame Feferberg remplit toutes les conditions 
requises pour obtenir la grande naturalisation. 

Le Rapporteur, 

E. l;,LAGEY. 

Le Président, 

L. DU BUS DE WABNAFFE. 

- ·· ·---- j, CIIC f • 

XXIV. 

4° Rapports faits au nom de la Commission, par M. PussKMIER. 

N° il5. - Demaud« dt4 sieur ~larlin-Henri RoMPF. 

MESSI EUllS, 

Le sieur Rumpf, né à Paris, d'un père brésilien, le i8 septembre 1872, 
sollicite la grande naturalisation. _ 
Il habite la Belgique depuis le 5 novembre f 892 el exerce à Uccle la pro­ 

fession de directeur d'usine. 
JI a épousé une femme belge, qui a recouvré sa nationalité d'origine par 

le bénéfice de IR loi du US mai 1922". 
Il n'a pas eu à accomplir d'obligations de milice et il s'engage à payer le 

droit d'enregistrement exigé par la loi <lu ~8 août i92i. 
Les rapports des autorités consultées constatent que Ja conduite et la 

moralité du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 
L'intéressé est chevalier de la Légion d'honneur. 
Dès avant la guerre il avait introduit une demande de naturalisation. 
Votre Commission estime que le sieur Rumpf remplit toute les conditions 

requises pour obtenir la grande naturalisation. 

Le Rapporteur, 

L10nt PUSSEMIER1 

Le Président; 

DU BUS DR w ARNAFFE. 
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XXV. 

NI) 411-. - Dcmonde du sieur David Fsto111m1. 

Mt:SSIEUIIS, 

Le sieur Feldheirn, né à Warendort (Allemagne), Ic 2:-; janvier 18~/t-, sollicite 
la gl'ande naturalisation. 
li habite la Belgique depuis 188t et exerce à Saventhem !n profession <l'in­ 

dustriel. 
Il a épousé une femme belge el est père de trois enfants devenus Belges par 

par option. Dès t888, il a obtenu démission tic sa qualité de sujet allemand, fait 
reconnu par 1111 arrêt de la Cour d'appel de Bruxelles en date du 22 niai 1922. 
Il s'engage.à payer Ic droit d'enregistrement exigé par la loi du 28 aoùt H):H. 

Les 1·apports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 
du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche. 

L'intéressé a eu une allilmle nettement patriotique pendant la g11c1·1·e et a été 
décoré de I' ordre Je Léopold pom· services rendus à la· population sous l'occupa lion. 

Votre Commission estime que Ic sieur Feldheim remplit toutes les conditions 
requises pour obtenir la gi-andc naturalisation. 

Le Rapporteur, 

LIONEL PUSSEUIEil. 

Le Président, 

DU BUS Dl~ WARNAFFE. 

--- 
:i0 RapporL Ialt, au nom de la Commission par M. DEJAEGIIBR. 

XXVI. 

N° 33. Demande du. sieur Joseph TâlTSCl!. 

MESSIEURS, 

Le sieur Tàitscli, né à Nlcolaïeff (Russie) le 2ö oclobre/7 novembre ·1867 solli­ 
cite la grande naturalisation. 

Il habite la Belgique depuis 1895 el est, à Anvers, professeur à l'Institut Supé­ 
rieur de Commerce. 
li a épousé une remme d'origine russe; deux enfants nés en Belgique sont issus 

de cette union, l'aîné est devenu belge par option. 
Il résulte d'une attestation versée au dossier que la situation de l'intéressé à 

l'égard de sa loi nationale est régulière au point de vue de la milice el il s'engage 
à payer le droit d'enregistrement exigé par la loi du 28 août t 92 i. 
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Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 
du pétitionnaire sont exemptes de tout reproche .. 

L'intéressé a été nommé chevalier de l'Ordre de Léopold au titre de professeur. 
VoLrc Commission estime que Ic sieur Tàitsch remplit toutes les conditions 

requises pour obtenir la grande naturalisation. 

Le Rapportem·, 

DEJAEGHER. 

Le Président, 

DU BUS DE WARNAFFE. - 
6°· Hap1iorl fait, au oo:n de la Commission, par Al. SAMU 1. 

XXVII. 

N" 23 - Demande dtt sieur Salomon Dt: Joxc. 

MES$1ÈUI\S, 

Le sieur de Jong, né à Amsterdam (Pays-Das), Ic 5 janvier ·f 868, sollicite la 
grande naturalisation . 

. Il habile. la Belgique depuis 188ö et exerce à Anvers la profession d'industriel. 
li est administrateur-déléguè de la " rtlinerva ,, . 
li a épousé une femme d'origine hollandaise. Deux enfants nés en Belgique sont 

issus de cette union et ont acquis lä'uationalité belge. par option. Il n'était pas. 
astreint au service militai l'e dans son pays d'origine el il s'engage à payer le droit 
d'enregistrement exigé pa1· la loi du 28 août 1921 

Les rapports des autorités consultées constatent que la conduite et la moralité 
du pétitionnaire sont exemples de tout reproche. 
li est officier de l'Ordre de Léopold et décoré de la médaille du Roi Albei·t. 
Voire Commission estime que le sieur de Jong remplit toutes les conditions 

requises pour obtenir la grande naturalisation. 

Le Uapportem·, 

J. SAMlJN. 

.Le Président, 

ou BUS D~ WARNAFFE. 

-----,o,-==-i-====-·----- 
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C - NATURALISA:TlON OR0INAIHE. 

- 
IÜtp(lj)tl fait, an nom ~c la Cummission, 1111r M. Duu:GHMR •. 

XXVIII. 

Nv 120. - Demande du sieur Max l.iox. 

MESSIEURS, 

Le sieur Lion, né à Mannheim (A:llemagi:ie); le Hf 'décembre 01849, sollicite la 
naturalisation ordinaire. 
Il habite la Belgique depuis le 2 mars 1878, el exerce à Uccle (Brabant), la 

profession <le fondé de pouvoirs <le banque. 
Il aépousé uue femme d'origine b~lg~ qui a recouvré l11 nationalité belge en 

córirörariil~ <les dispoétûons: t·éansilo.it;es <le laloi du i5 mai 19:2'l. Deux enfants, 
nés en Belgiqu«. .sont issus de ce mari.age. 

·11' étaïi cxc111plé J~ (o'ut service mllitairedans son .pays <l'origine el il .s'engage 
à payerle.droit d'enregistrement exigé páda lu'i <lu 28 aoüt 1921. 
Les i·~ppods' dés ·m~foi·i(és consultées' èónstatent que la conduite et la moralité 

d1,1 p:éli9n11äi,re, son't exemptes Je tout ~e.-pi·o~he .. 
. · Ilest chévàHû de l'Öi·d,·e de LéópQtl. Pendant la guerre il a soutenu plusieurs 
œuvres belges créées en fqveur ~esïnilitairës c( Cil l'aveiu· <le la population. 

.\röfre . c·o,n'u~1ssiön ~s;time · que . le .siéur Lion remplit toutes les comlirions 
requises pont· obtenir la naturalisation ó1;di1iaii·e:. 

le Rapµortcu1·, le P1·éside11t, 

C.DEJAEGHE& 
. . • l 

·DU BUS DE '\V ARNAFFE. 
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Kamer der Volksvertegenwoordigers.- 
VnGADEIUNG VAN ~-> M11:1 t923. 

VERSLA~EN OV~R AANVRAGEN VAN BURGERSCHAP. 

1 nleidende nota 

Ten gevolge van tie afkondiging der wet van Hl Mei !9i2 up het ver­ 
krijgen eu het verliezen dei· nationaliteit, welke wijziging toebrengt in tie 
proceduur betreffende het onderzoek der aanvrageu van Burgerschap, 
moesten al de dossiers, waarvan de Kamer -mededeeling hud 011tva11ge11, 
terug naar het Miuiste1·ie van Justitie worden gezonden ter aanvulling. 

Deswege is de Commissie voor de Naturulisutiën verscheidene maanden 
lang werkeloos gebleven. 

Op dit oogeuhlik, werden haar talrijke dossiers teruggezonden eu heeft zij 
hare werkzuumheden hervat. · 

Toen de Commissie in f9t9 hure werkzaamheden hervatte, was zij van 
oordeel, aan uwe beraadslagingen slechts die aanvragen te onderwerpen 
welke van een hijzouderen aard zijn, zooals die uitgaande van oudstrij­ 
ders of van vreemdelingen welke genoegzame bewijzen van gehechtheid 
aan ons land gegeven hebben. 
Evenals in t9i9, is uwe Commissie van gevoelen dut het noodig is de 

aanvragen door de oudstrijtlers ingediend "elwillend te onthalen. Ook 
stelt zij u voor hun - overeenkomstig mel hetgeen vroeger geschiedde - 
Staatsburgerschap le verleenen met vrijstelling, in zooverre het uoodig is, 
van het bewijs dat aan de vereischten dei· wel is voldaan. Evenals in !9!9, 
zouden zij vrijgesteld zijn van de registratierechten. 

* " . 
Wijl de Commissie de oud-strijders heeft vrijgesteld van de vereischten 

voorzien Lij de wet van H> Mei f922, heeft zij het insgelijks niet noodig 
geacht voor hen de moeilijkheid te handhaven welke voortspruit uit de 
toepassing van artikel 14 der wet van 1 Mei '.1922, deze zaak betreffende, en 
luidt als volgt ; , 

(< Het verzoek om naturalisatie is niet ontvankelijk wa1111ee1· tle luutlswet 
,1 van tien belanghebbende dezen toelaat machtiging te bekomen tot het 
>1 behouden zijnet· uationaliteit, ingeval hij er eeue nieuwe mocht ver­ 
>> krijgen. » 
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Uit is niets anders dan ile toepassing van het algemeen beginsel dat niet 
tol'laat twee 11:11io1wlitcilcn le hczilt~n. 

Daaruit blijkt dut <le aanzoekers van Burgerschap moeten bewijzen dat 
zij zich niet i11 den toestand bevinden welke, m1t11· luid der wet, van aard 
zij 0:11 hunne aanvraag af te wijzen. 
ln ·t algemeen is dit bewijs gemakkelijk te leveren, daar de regelen dei· 

lnndeu nauwkeurig zijn bepaald vour wat betreft het verkrijgen e11 het ver­ 
liezen tier nutionuliteit 

Dit is echter niet meer het geval voor de Dnitschers van oorsprong, wegens 
eene wel van het Keiz<irrijk <Id. 1915, ,, elke aan D11itscl1ers~ die ecu 
vreemde nntinualit eit verkrjjgcn, toelnat , in zekere voorwuurrlen, de Duitsche 
nationaliteit Le behouden. 
Zeer onlangs kwam deze quaestie I.e berde in een advies ge.~cven door den 

Procureur des Ko11i11gs van Verviers, bij welk 11d ~;iés hel Parket Generaal 
vau L11ik zich heeft aa11gesl0Le11. 

« Eel.ter rijst de vr:wg te weten welke waarde moet gehecht worden aan 
,, de stukken bedoeld bij nr 7, te weten het bewijs van wetgeving. De helnug­ 
» hebbende legt over : <1) de vertaling eener akte van nationaliteitsverlies 
n algelcverd te Aken, den 411 April 1875: b)_ een bewijsschrilt van den 
>) regcntic-\'O<Hzitte1· van Aken, dd. 21 Februari lll23, waarbij wordt vast­ 
» gesteld dat hij tic Dnitsche nationaliteit heeft verloren uit hoofde van een 
» B(istadig verblijf van lieu jaar in den vreemde. Ueze beide stukken beent­ 
» woorden niet uiulrukkeùjk aan het bepaalde bij artikel 14 der wet van 
u 1;5 Mei lü.22. Dùmvofg-ens, vraag ik mi] af, of de wetgeving van 1922 · de 
» onl1imilœl~jklœid eener aanvraag om naturalisatie uiensch: te doen afhangen van 
» het ontbreken ù1 de vreemde wetgeving ion eeuiqe bepaling welke toelaat 
» t/1• notionaliteit rnn oorsprong te behouden, zonter zich te bekommeren over het 
>> p11;,t te weten of' C1' in deze vreemde wetge11ing wij zen bestaan van verlies der 
» nationuliteit, ioettu: niet toelaten de natimaiueit van oorspronq-te behoiuien. 

>> ln arulure wonrden , indien de Duitsche wetgeving in zijne wetten van 
>> 1870 en 191 \ liet verlies der D11itsclic uatioualiteit voorziet door de 
» al'le\'ering van een ontslag van natioualiteit, e11 zoo zij; anderzijds, in hare 
,, wet van l!H5, de mo cclijkheid voorziet mits sommige voorwaanlen, de 
)> Duitsehe nationaliteit te , behouden i11 geva I van het verkrijgen een er 
» vreemde nntionuliteir, kan men. zich afvragen of het behouden • der 
» Duitse/te nationaliteit, zoocls deze wordt voorzien-bi; de wet-van 1913, onmo­ 
" gel~jk wordt gemaakt door het afleveren van een ontslag van nationaliteit. Men 
» kan zich ook afvragen of de wel. van !915 terugwerkende kracht heeft 
" gçhad)n dien zin dat de a kien van expntrintie, nfgelcverd 011de1· het beheer 
>> der wel. van ·l8ï0, niet kuuuen gewijzigd worden bij toepassing van arti­ 
» k el 2;') der wet Delbruck . 

,1 ln de vernn derstel ling dat 1, nppcr, in -18ï41 een ·o.nlslag van nationa­ 
» liteit zon verkregen hchhen , nrng 111en zich ufvragen 'of de wet vnn 19f5 
» hem niet zou LoPgelaten_hebucn gehrnik Le maken van de vrijheid die hij 
» bezit 0111. de Duirschc natiounlireit Le. behouden. Men .mag zich ook 
n alvrugen of lrij vaderlandloos is geworden dooreen gestadig verblijf vau 
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,. tien jaar, i111lie11 de WP.l van t9l5 hem niet heeft to('gclut~11 de l.uitsche 
» nationaliteit terug le winnen. 

» Eiuddijk, nnnuemende dat l{npper vaderlun.lloos gewonle11 zij ren 
1, gc,·olgc van tl,'. wetten van zijn larul , lwlrnot·t het hem dau niet le bewijzen 
,, dat de wet van hel land; wnurvan hij opgehoutlc11 heeft de: ouderhourige 
» te zijn geen lwp:iling hehclst ouvercenbn .1· met artikel ·1 i \·,111 onze wet 
» van ,15 Mei !9.!2? Zal luit 11cm volstaan te z,!ggen: Ik lx-n vndr-rl.uulloos, 
,, dienvolgens, daar g1~c111~ wet op mij toepasselijk is, k rn ik niet bewijzen 
» dat d1•1.1! ontstentenis van wel gcl'né bepali11ge11 lu-vut die i II strijd :~ij11 
» met de Belgische wel? In and er« woorden, vol-tuut het bewijs vau verlies 
» der Duitsche nntionaliteit om cl,~n anuzoeker le 0111slila11 een bewijs van 
,, wclgPving ,,001· le brengen_? Ik gduof het niet. De \\'f•tgerer hr>cft gewild 
» alle vorrussingcn le vermijd 1;11. Ik hen NIJi oonlrcl dat zoo/aug lluüschltuul 
» niet duidelijk zal uerklaard lwf,ben dat lie! i11 yrcn ge11al :.ijnc ùujezetenen 
» maciuiqt om lie Duitsche nutionalue.t te helunulcu, bij!ildien ~ij ecu vreemde 
» nationaliteit i•erhijyni, wij yeenc ge11oeyzamc waarhoryc11 hebben, om stellig 
,, alle vertassingen te beleuen. ,, 
» Ik besluit tot lwt afwijzPtl rler a;111n-a:1g. inderdaad, K111'per is Duitschcr 
» geweest; hij beweert opgd1011clc11 te lwhlw11 het te zijn; f1ij bn!ngl ons de 
» bcwijz1•11 da -rvnn nnn, doch wij weten dal d1: Duit-chc wet tovlnnt aan wie 
» een vreemde nntioualiteit verkrijgt, in sommige gevalk11, de Duiische 
» nationaliteit te hehoutlen. Bij ontstentenis van con uitdrukkelijk liew;js­ 
» schrift: hen ik onwetend of 1lc1.1~ laatst,• machtiging \t'rlePtul is aan de 
» pei·soncn dit~ zich in het geval van d1•11 aanzoeker heviudr-n. Ile: i~ de 
» Mak van de Duits he b•gatie uùclrukkelijh af te lwwlip:n dal urtike! 2ï8 1 an 
» het i'erdra9 van Versailles door Duuschlund wordt naqelee] /. Zoola11a dit 
» begimel niet is a(!11•/w,uliyd, meen il~ geen 91mstig ad vi-« te lrn 11c11 ge,·cn 
» bet1'(1/Tenrle de aanvmay van dm h er K1111per. 

Dt> Procureur des Ko11i11gs. 

De Procureur des Konings n11 Ver, iers is dus van g1'\'oele11 dat, zoola11g 
de Duirsche wetgeving niet gc·,yij 1.igd is, de :1a11nagr11 van Duirschers e11 nm 
gcwez1'n Duitschers nis niet o nt r:111kelijk 111oe1t•11 worden aangaien. 

Het leek :1:m de Commissie dal deZ(\ stdlii1g le streng is. 
Naar luid van de Duitsclie wet van 18';0 in cll'u znuk , v erlort-n d1: i11 den 

vreemde gc,·cstigde Duirschcrs de lluitschc nntiunnlit cit door een g1•statlig 
verhli] van tien jaar buiten 's Hijks grondgd1ied. l11dic11 zij ('I' gl'e11 nudere 
verwierven, wcrrlen zij wat mrn gewoonlijk 11oe111I (( Heinuulos ., en de,; et 
van 1!>15 vergenrnklce'ijkt hun hel herkrijgen vau dl' oorspronkelijke nnrio­ 
nnliteit , 

Voor deze: is de qunestie wellicht 1wijfolach1ig: all,·e11 door hl't feil dal het 
bewijs v:111 111'1 gestadig ,·1~rl,lijf ged11re111k lÎP11 jaar b11il1'11 hel Du isc'.« 
grondgrhied moeilijk te IP veren is. 

Doch 1~1· zijn Duitschers die h1111nr natio11alilPÎI hd,hr•11 rnlol't'IJ krach11•11s 
een uitdruk kclijk ourncmen ,l<~r nnl ioualitnit , lrr1g1•1•11 door PPII lwwijs van 
uitwijking is vastgesteld 
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Dezen hebben opgehouden Duitsehers te zijn. Zij mogen er liet stoffelijk 

bewijs van leveren. Dienvolgens, kunnen zij niet meer door de Duitsehe 
wetten bereikt worden. 

Dienvolgens ook schijnt ons het advies van het Parket van Yerviers te 
hunnen opzichte ongegrond toe. 

Overigens schijnt het dat de bewoordingen zelfs van de artikelen 7 en i4 
uitsluiten dat deze artikelen op hen van toepassing zijn; zij behelzen immers 
<le woorden « zijne nationaliteit behouden ». 

Welnu, men behoudt niet cene hoedanigheid die men verloren heeft. :ftten 
kan ze tenupumlern: maar niet ze behouden, 
De Commissie, in 't bezit zijnde van een zeker aantal aanvragen uitgaande 

van gewezen Duitschers, welke op eene bijzondere wijze verdienden in aan­ 
merking te worden genomen~ meende slechts, uit hoofde van deze bezwaren, 
enkel aan de Kamer, met gunstig advies, <le aanvragen te onderwerpen, uit­ 
gaande van oorspronkelijke Duitschers in bezit von het uitwijkingsbewijs 
en wier gedrag, wier voorgaande en zedelijkheidswaarborgen ons toeschenen 
dat zij waardig waren de gunst te erlangen door hen aangevraagd. 

--~.Q--- 

A - S r'AATSBURGERSCHAP. 
(Met vrijstelling der registratierechten.) 

1 ° rerslagrn, nam1•11s ,1,· l'ommissie uilgebrochl door den heer CUPu:~.n:Rt:. 

I. 

Nr 77. - 4anvraag van den heer Gisbert-Jan-Leonard ERAs. 

MIJNE HBEHN, 

De heer Eras, geboren te 's Hertogen-Bosch (Nederland), den 5P Juli {87 t, 
vraagt burgerschap aan. 

Hij woont in België sedert zijne kindsheid en is gevestigd, te Hemixem, 
(Antwc1·pen) als loodgieter. 

Hij is gehuwd met eene Belgische vrouw. Uit deze verbintenis zijn zeven 
kinderen geboren, waarvan nog vijf in leven zijn. Weduwnaar geworden, 
is hij he, rruuwd met cene Belgische vrouw en uit dit tweede huwelijk zijn 
drie kinderen geboren. 

In !9161 heeft hij als oorlogsvrijwilliger dienst genomen en arbeidde in de 
munitiefabrieken. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker 
van gocrl zedelijk gedrag is. 
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Uwe Commissie stelt u voor aan den heer Eras Staatsburgerschap te ver­ 
leeneu met vrijstelli11~ der registratierechten. 

De Yerslaggever, 

HEC'[OR CUEU:NAERE. 

/)e Voorzitter, 

DU BUS Di: w ARN AFFE. 

Il. 

Nr 76. - Aanvraag va11 dn« heer Hubert l\löLTGEN. 

Mun HEl!REN, 

De heer Möltgen, gehoreu te Bon11 (Duilschland), den J.611 Novrmher t876, 
vraagt burgerschap aan. 

Hij woont in België sedert 1881-, en is ge\'estigd, le Antwerpen, als eerste 
hotelbediende. 

Hij is gehuwd met ecne Belgische Houw. Uit deze verbintenis zijn, in 
België, twee kinderen geboren. 

Hij heeft als oorlogsvrijwilliger dienst genomen in !914. Hij werd in 19HS 
gewonJ. Hij arbridd e nadien in de muni+iefaln-ieken . 

Uit de verslagen van de grraadplet>gdc overheden blijkt dat de verzoeker 
vau go~tl zedelijk gedral! is. 

Uwe Commissie htcll u voor aan den heer Möltgen Staatsburgerschap te 
verlcenen met vrijstelling der registratierechten. 

D~ r,,·slag9ever, 

HECTO!\ CUl~LENAERE. 

De Voorzitter, 

DU HUS DB WARNAFFE. 

-----~--- -~~----- 

2° Verslagen, namens de Commissie uitgebracht door den Heer DE JHGIIER. 

III. 

Nr 45. - Aanvraag van den tuer Hendrik KASCHTBN. 

Mmot HEBREN, 

De hHI' Kaschten, geboren te Bochum (Duitschland), den i t n November f 88ö, 
vraagt burgerschap uan. 

Hij woont in België sedert f U Mei 1903 en is gevestigd, le Beho (Luxemburg), 
als schrijnwerker. 
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!Jij is gehuwd mei eene Belgische vrouw. Uit deze· verbintenis zijn, in 
België, vier kinderen geboren. 

!lij hc..-ft in L3clg,ië aan de militaire dienstverplichtiugeu voldaan. Bij het 
uitbreken van d.n oorlog, werd hij onder de wapens geroepen, hij werd gevangen 
genomen bij den val van het fort van Fléron en geïnterneerd in -Duilschland. 

UiL lie verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker van 
goed zedelijk gedrag is. ,, 

Uwe Commissie stelt u voor aan den heer Kaschten Staatsburgerschap te 
verlecnen met vrijstelling van de registratierechten, 

De Foorzitter, 

C. DE .JAEGHER. DU llUS DE WARNAFFE. 

lV. 

[\r öt. - .4.am;1·aag vau den heer Frederic-Arthur MAn~DEN. 

De heer Marsdcn, geboren te Layston (Engeland), den ·!Ou December !896, 
vraagt burgerschap aan. 

Hij .woout in België sedr rt -19i8 eu is gevesligd, Le Houx (Heuegouw), 
als bediende. 

Hij is gchuwJ met eene Belgische vrouw. Uit deze verbintenis i~, in België, 
één kind geboren. 

Hij heeft dienst genomen in het E11gelsch lt'ger, i11 191D, en, lot 19t8, 
herH hij den oorlog medegcmaakt. Hij is drager van de oorlogsmedaille. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker 
van goed zedelijk gedrag is. · 

Uwe Commissie stelt u voor aan den heer i\fah,den Staatsburgerschap Le 
ver lemen met vrîjsl clling vau <le registratiercc hten: 

De Yerslaggever, , 

C. DE JAEGIHm. 

De Foorziüer, 

DU BUS DE WAHNAFFE. 

v. 
~r -!08. - Aa111mwg van den heer Ge1·schou-Enoch Tn,mrrn. 

MIJNE lhEHEN, 

De heer Trcgcr, geboren te Isbitza (Polen), deu 2/i4u Octoher -1891, 
vraagt burgerschap aan. 
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Hij woont in België sedert 28 December !912 1'11 is gevestigd, te Antwer­ 
peu als kleermaker. 

Hij is gehuwd met eeue uitlaudsche Vl'OIIW. Uit dez C \ erblnteui- zijn drie 
kin-Iervu gehorcu. 

1Je11 6u Au~ustus -1914, heeft hij als ourl1,gsHijwilliger dienst. gcnolllen; 
Mj werd g,•w<uul r n is drager van ecu verwoudingsstreep , van het ourlugs­ 
k1;111s, vun <le Yzer-medaille c11 der herinueringsmeduille, 

ln J9l6 werd hij afgekeurd en naar huis gczo11de11. 
'Uit lie verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker 

van eoed zedelijk "Cdl'a,,. is. l:, V _, 

Uwe Con'lrnissie steil II voor aan tien heer 'l'i'é~er Staatsburjre rschap Ic ver- 
leeueu m f, vrijstelling vau de registratierechten. 

De //erslagyever, 

C . .L>E JAEGHEH. 

De Voorzitter, 

DU BUS DE \V AHNAlï'FE. 

.r ..•• o-a...- 

5° Verslagen, namens ile Uommissir. uilgebrachl door deu heer .ELBEn~. 

Vl. 

N• 64. - Ac1·1wrcw9 tian der heer KAMEll;\IA~s, Joost. 

De heer Kamcrmnns, geboren te Vlissingen (Nederland), den 22° November 
i sno. vraagt burgerscha p aan. 

Hij woont in België sedert 5 Augµ~t.us HH Oen is gevestigd, le Antwerpen, als 
magazijnier. 
· Hij is gehuwd mcL een Belgische vrouw. Uil die verbintenis zijn, in het bui­ 
len land, twee kinderen geboren. 
ln l 914, heeft hij als vrij williger dienst genomen en heeft geheel den oorlog 

mcdegemaakt. 
Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dal de verzoeker van 

goed zedelijk g<'rlrag is. 
Uwe Couuuissiu ~ldl u voor aan den heer Karnermans Staatsburgerschap te 

vcrleeucn mei vrijstcllin:g nm de registratierechten. 

De Yerstagyertr, l)e // oorziuer, , 

DU BUS DE w ARN AFFE. 
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VII. 

Nr 67. - Aanvraag van den hPer Ernest-Arthur GuoELt. 

MJJNB HBEBBN, 

De heer Greuell, geboren té Wildbad (Duitschland), den 8• Juli f89t, 
vraagt burgerschap aan. 

Hij woont in België sedert âl Augustus f 893 en is gevestigd, le Sint-Joost­ 
. ten-Noode, als kunstschilder. 

Hij is gehuwd met een Belgische vrouw. Uil deze verbintenis is, in België, 
één kind geboren. 

Hij heelt, als milicien van t 9i {, in België aan de militaire verplichtingen 
voldaan. lu 1914 onder de wapens geroepen, heeft hij geheel den oorlog 
medegemaakt. Hij is drager vau acht Irontstrepen, van het Belgisch oorlogs­ 
kruis en van het Fransch oorlogskruis . 

Uit <le verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dal de verzoeker 
ran goed zedelijk gedrag is. 

Uwe Commissie stelt u voor aan den heer Greuell Staatsburgerschap le 
verlcenen met vrijstelling van de registratierecht en. 

De Ver,laggeve,·, 

F. ELBERS. 

De Voorzitter, 

DU BUS DE w ARNAFFE. 

4• \'erslagen, namens de Commissie uilgebrachl door den Heer FuGn. 

VIII. 

Nr 1. - Aanvraag tan dm heer Marie-Hubert-Auguste-Clément ITIELINs 

MtJNB HEER.EN, 

Iïe heer Tielens, geboren te Luik, den 51° Augustus !898, vraagt 
huq;erschap aan. 

Hij wount in België sedert zijne geboorte en is gevestigd, te Luik, als 
student in de geneeskunde, adspirant aan het krijgshospitaal, te Luik. 

Hij is ongehuwd. 
ln t9t7 heeft de aanzoeker vrijwillig dienst genomen in het Belgisch leger 

en, na zijne naar huis zending, heeft hij opnieuw zijn dienst hernomen van 
(eerling •. militair geneesheer. 
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U,1 de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzueker 
vnn goed zedclij~ grdrag is. . . 

Uwe· Cotn'rriissie steil uvoör ·aan «ten heer TielensStaatsburgersehap te ver­ 
loenen met vrijstelling van de registratierechten. 

E. FLAGEY. 

/Je Yoorzilttr, 

ou nus 1)1 w ARN AFF~:; 

IX. 

Nr ö7. -- Aanvt·aag va11 de» httr Hendrik-Eugeen o'H.ttNB. 

De heer d'Haéne, geboren te Nijmegen ( \ederland): den 1° Januari t89l, 
vraagt burgerschap an n. 

Hij woont in België sedert 1 ~94. en i~ gevestigd, k Brussel, als hotelbeheerder. 
Hij is ge'lwwd riicl cene Belgische vrouw. · · 
In 19 l.f., heeft hij dienst genomen in hel Belgisch leger en heeftgeheel den 

oorlog rnedegemaakt. 
Uil de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker van 

goed zedelijk gedrag is. 
Uwe Commlssie ~tell u voor aan den heer ·d.Huênc Staatsburgerschap le 

verleenen met vrijstelling van de registratierechten. 

De //ersfogg,·te>·, 

E. FLAGEY. 

De // oorzitte», 

DU BUS DR DE w ARNAFFK 

,c t ,-- -------- 

X. 

lV 74. - Am.rnwg va11 den heer Hendrik \V ALK. 

MIJNE IIEERE~, 

De heer Walk, geboren te Greduo (Ilusland), den 14'0 Octob r i889, Haagt 
hurg-rsehap aan. 

Hij woont in België sedert zijne kindsheid en is ~cv~slîgd, te Antwerpen, 
als diamanlhundelaar, · 

Hij is ongehuwd. 
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In 1917 heeft hij als· oorlogsrriiwilliger-dienst genomen in het Belgisch 
leger en heeft er gediend tot in 1919. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker 
van goed zedeiïj'k gedrag is. . 

Uwe Commissie stelt u voor aan den heer Walk Staatsburgerschap le ver­ 
leencn met vrijstelling van de registratierechten. 

DP- // erslàggtlit'r, 

E. FLAGEY. 

De P oorziuer, 

DU BUS DK WARNAFFE. 

XI. 

Nr HL - Aanv1·aag van den-heer Albert-Hippolyte Pasvor. 

MIJNE HBEREH, 

Öe heer i>,·éyc;·t, geborèÙ te Lou~erôil '(Frankrijk), den .16" · April 1885, 
vraagt burgerschap aan. 
Hij woont in Bélgië · sed~rt t Mei t889, en if gevestigd te Blaregnies 

(Henegouw) .als brouwer. 
Hij is gehtnvd met eeue uitlandsche vrouw. Uit deze verbintenis, zijn 'in 

B«·lgië, drie kinderen geboren, 
Hij heeft aan de millleire diènstvcrplièhti11gen in het buitenland voldaan 

en heeft den oorlog 19 l 4~ 1 V 18 in het Fria nsehe leger medegemankt. 
Ult <le verslagen van de geraadpleegde overh~de1{ bÙjkt dat <le verzoeker 

van goed zedelijk gedrag is. · 
Uwe Commissie stelt u voor aan den heer Prévot Staatsburgerschap te ver- 

leeuen met vrijstelling van de registratierechten. , 

o« Ve,·slagqever, 
E.FLAGEY. 

De Voor.zitter, 

DU RUS DE w ARNAFFE. 

5° Verslag, namens de Commissie uitgebracht doof' den Heer PussE11rnn • 
• 

XII. 

Nr 65. - Aanvraag van den heer Jan-Egbert VAN E11MEBJK, 

MIJNE HERREN, 

De heer van Emmerik, geboren te Utrecht (Nederland), den 19n· Mei t890, 
vraagt burgerschap aan, 
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Hij is gevestigd, le Antwerpen, als, eleétriekwerker. 
Hij is gehuwd met eene Belgische vrouw. 
ln ùit4, heeft hij a:is';o~ridgsvd1~itii~er. dienst genomen, hèdt gehcé( den 

oorlog medegernaakt en werd gewond, le Dixmuide, ot> 27 ~Ici 1916; wegens 
zijne dienstneming in het Belgisch leger, heeft hij zijnè-'ä<fr'J1\,:tinkËlijkc natio­ 
naliteit verloren. 

Üit'de verslagen van de geraadp!cegde overheden blijkt dat de verzoeker van 
goed zedelijk gedrag is. 

Uwe Co;nmissie steil u voor aan den heer van Emmerik Staatsburgerschap te 
verleenen met vrijstelling van de registratierechten. 

Dé ·Verslaggever, 

LloNNEL PUSSEMIEK 

De Voorzitter, 

DU BUS DB w ARNAFFE. 

-.~ 
G0 Vei slagen, nanwus de Commissie uilgf\bruchl door den Heer ~HIIJ.~. 

XIII. 

l\r 52. - Aanvraa11 '<"n'.deu heer Leon FRAENKEL. 

De heer Fraenkel, geboren te Kiew (Rusland), den. 7/t8n Februari i885, 
vraagt burgerschap aan. 

Hij :wooiit in België sedert 24 September 1889 en is gevestigd; te Antwerpen, 
als handelaar. 

Hij is ongehuwd. 
Hij heeft vrijw illig dienst genomen in het leger voor den duur van den 001 log 

en heeft den oorlog 1914-l 9 l ~rtiledegemaakt. 
UiL de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker van 

goed zedelijk gedrag is. 
Reeds in t909, had de betrokkene eene aanvraag om burgerschaplngediend , 

deze aanvraag was bij de \~ ëtgeving aaf1ha11gig; toen de oorlog werd verklaard, 
· Uwe Commissie' st:cll1 u voor aan den heer Fraenkel Staatsburgerschap te· ver­ 

lcenen mei vrijstelling van de registratierechten. 

ne l'trslaggaer, De Voorzitter, 

.J. SAMl.JN. Du HUS:Dn WAHNAFFE. 
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XIV. 

l'i' 4t. - Aanv,·aag van den beer Laurens-áuguatin-Florlmoud SMOLDÈRs. 

MJJn H11aH, 

De heer Smolders, geboren te Hoofdplaat (Nederland), den i t O October 
t89t, vraagt burgerschap aan. 

Hij woont in België sedert zijne kindsheid en is gevestigd, te Schaarbeek, 
als kok. 

Hij is ongehuwd. 
Op ,f, Augusl us f 9t4, heeft hij dienst genomen als oorlogsvrijwilliger en 

heeft geheel den oorlog mcdegemaakt. Hij is drager van acht frontstrepen, 
van de Yzer-medaille, het oorlogskruis en <le herinneringsmedaille. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker 
van goed zedelijk gedrag is. 
Uwe Commissie stelt u voor aan den heer Smolders Staatsburgerschap te 

verleenen met vrijstelling van de registratierechten. 

De Verslaggever, 

J. SAMIJN. 

De Voorzitter, 

DU BUS DE WARNAFFE. 

XV. 

Nr 82. - Aanm·aag van den hee1· Karel-Robert MütLBR. 

1\lmn, HHREN, 

De heer ~üllcr, geboren te Leipzig (Duitsehland), den ä• Februari 189 t, 
vraagt burgerschap aan. 

Hij woont in België sedert t892 en is gevestigd, te Auderghem (Brabant), 
als nijveraar. 

Hij is gehuwd met eene Belgische vrouw. Uit deze verbintenis is, in België, 
één kind geboren. 

Hij heeft aan den militairen dienstplicht in België voldaan als milicien 
van 19fC!. Hij werd, in 191,J,, onder de wapens geroepen en heeft den oorlog 
medegemaakt. Hij is drager van de Yzer-medaille. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker 
van goed zedelijk gedrag is. , 

Uwe Commissie stelt u voor aan den heer Müller Staatsburgerschap te 
verleenen met vrijstelling van de registratierechten •. 

L>e f/erslàggever, 

J. SAMIJN . 

De Voorsitte», 

DU BUS DE WARNAFFE. 
.. ~_...., _ 
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lV St. -· Aam;n1ag va11 ,Jt;, heer Georges-JoJrph PaoTIN. 

MuN1 HsHBN. 

De heer Pretin, geboren te Looberghe (Frankrijk.), den !9n Januari 1897, 
vraagt burgerschap aan. 

Hij "oonl in België sedert zijne kindsheid en is gevestigd, te Sint-Pieters-Jette, 
als t •10 wachtmeester der gendarmerie. · 

Hij is gehuwd met eene Belgische vrouw. 
ln 10m, heeû hij als oorlogsvrijwilliger dienst genomen, beert den oorlog 

medègemaakt en is gewond geworden. Door zijne verwonding heeft hij he, 
rechteroog verloren. ln t 9 J 8, heeft hij dienst genomen in de gendarmerie. Hij 
is gedecoreerd in de orde van Leopold II, is drager van hel oorlogskruis en van 
de herinneringsmedaille. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker van 
goed zedelijk gedrag is. 

Uwe Commissie steil u voor aan den. heer Protin Staatsburgerschap Le 
verleeuen met vrijstellîug van de registratierechten. 

De Ver,laggeve,·, 

J. SAMIJN. 

De Foorziuer, 

DU BUS DB WAI\NAFFE. 

B. -· t>TAATSBURGERSCHAP. 

t• Vc-rslai, namens de Commissie oilgebrachl door den ben ou Bus DR WARNAFPK. 

XVII. 

Nr H6. - Au11vrang van dm heer William-Parkinson K111KPna1cs;. 

MIJNE IÎBEBBllf. 

De heer Kirkpatrick , gc·horen te Elsene, van een Engdschen vader, den 
2! n Augustus !8~8, vraagt Staatsburgerschap aan. 

Hij woont in België sedert zijne geboorte en is gcn•stigd, te Ukkel, als 
ingenieur. 
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Hij is gehuwd en vader van vier kinderen, waarvan een majoor is geweest 
in het Engelsch leger, gedurende den oorlog, en een ander, vrijwilliger in 
het BelgfsehIegerv werd. gedood te Ou<l~Stuyrekenskerke .. -".- Hij was niet 
dienstplichtig in België en verbindt zich tot het betalen van het registratie­ 
recht, vcreischt bij lie wet van 28 Äugustus i 921. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker 
. van goed zedelijk gedr~g is .. 

De aanzoeker is ridder in de Leopoldsorde en voorzluer van de Yereeni­ 
,ging der ingenieurs .. gevormd in de Polytechnische Scho_ol, '.te Brussel. 

Uwe Commissie is van gevoelen dat ~e heer Kirkpatriek voldoet aan. al de 
vercischten tot het bekomen van Staatsburgerschap. 

De Voo,·zitte,·- Vèr,laggeve,·, 

DO BUS DE WARNAFFE. 

~
0 Vel'slagen, namens de C~mmissie uitgebracht door de~ heer l~l bërs. 

XVIII. 

~r. 2°'. ~ ,4anvraag ran den heer Alexander LEVY. 

M IJl.'Œ HEER RN J 

De heer Levy, geboren te Obercassel (Duitschland}, den '!9° Juli 186~, 
vruagt Staatsburgerschap aan. · 

Hij woont in België sedert t5 November t892 en is gevestigd, te Brussel, 
als nijveraar. 

Hij is gehuwd met een Duitsche vrouw. Uil deze verbintenis is, in België, 
een kind getforen. 

Hij heeft, in zijo geboorteland, aan de militaire verplichtingen voldaan. 
Sinds 18921 had de betrokkene zijne oorspronkelijke nationaliteit verloren 
door een akte von ontslag. 

Bij het uitbreken van den oorlog, was zijne aanvraag om naturalisatie bij 
de wetgeving aa11hangig gemaakt. 

Hij verbindt 'zlcb tot' het h~t'alen van het rJgistfolièrecht.1 vereischt bij de. 
wet van ~8 Augustus 1921. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden bltjkt dat de verzoeker 
van goed zedelijk gedng is. Onder den oorlog heeft hij de diensten van hel 
'Iloode Kruis en onderscheidene andere oorlogswerken geldelijk gesteund. 

Zijn zoon, die nationaliteiskeuze ·voor België had gedaan~ nam, in-1914, 
"dienst als oorlogsvrijwilliger en' werd ,gewond aan -den Yzcr. Nauwelijks 
hersteld, keerde hij hij zijn regirncnl aan het front terug en sneuvelde op 
het veld van eer. 



Uwe Commrnlssie .• is ·.:van; gfvo,cJf1J1 ,dat 1dç heer Levy voldoet, uan al de 
vereischteu tot het bekomen van Staatsburgerschap ... 

Oè Pe1·sl<1//gev'ir, Oe Yoorzitter, 

F. ELBERS. DU -BUS D& W(fRN AF~E( 
1.----- 

De heer Seijler, i~bqren te Vierlingsbeek (Sederland): clen 1~0 Maar,t.18-fä, 
l .;• \ I'.':- •. ~ ... ::.' .i _ _'. '\ "· ' \' vraagt StaàtsöOJ'gèrschap aan. 

H}tw~?,;nLJn_,-Be_lgië_~~1~rl)869 en is gevestigd, te Sint-Pieters-Jelle (Brabant), 
als boekhouder. 

Hij is gehuwd met eene Belgische vrouw. 
Hij was i~ België niet dienstplichtig en verbindt zich tot hel betalen van het 

registratierecht; vereischt bij de wel vail1 ~g' Aug11stt1s j 9:21. 
Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker van 

' . ~ .. 
goed zedelijk gedfät'. is. 

Zijn eenige zoon, dir. onderluitenant was bij dcZouavcn, viel op het veld van eer 
den 9° Juli i9i6, nabij Bapaume (Frankrijk). · 

Uwe Commissie is van gevoelen dat de heer Seijler voldoet aan al de ver­ 
eischlen lol .het bekomen , an St~a~~b,u,rgerscbl:\p,: 

De !' er~_lagg/:vrr,. 

F. ELBERS. 

.De Y.om·zi'tter:, 

ou ntrs ns 'WARNAFFE .. 

~1° \! rr slag1•11, namens de Commissie uilgehraclll door ile1t ll'e·er iFL'.rntY'. 

XX. 

M1JNH HEEREN, 

De heer Fischer, ge_~oren te Cracovie (Polen), den. 5" November. !867, 
vraagt Staatsburgerschap aan. 

Htj wount in België sédti·t:,27 Mei 1884, en is gevcsHg'd, 1Le··lBrussrl, als 
diamanthandelaar, 
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H j is gehuwd met eene Belgische HJUW. Uit deze verbintenis zij,,, in 
België, drie kinderen geboren. 

Hij werd in zij 1 geboorteland van den militairen dienstontslagen en ver­ 
bindt zich tot het betalen van het registratierecht, vereisch! hij de wet van 
28 Augustus 19li. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dal 9e verzoeker 
van goed zedelijk gedrag is. 

De kinderen van den aanzoeker deden nationaliteitskeuze voor België. Een 
<Ier zonen heeft den oo_rlog 1914-,i 9t~ medegernnak t als oorlogsvrijwilliger; 
hij is reserveluitenant e11 lid van de balie, le Brussel, 

Uwe Commissie is van gevoelen dat de heer Fischer voldpet aan al de 
vereisehten tot het bekomen van Staatsburgerschap. 

De Penlaggeve1·, 

E. FLAGEY. DU BUS DE w ARNAFFE. 

XXI. 

Nr- 49. - Aa11vraa_q van dm heer Henri 01 GREBF. 

-MIJNB HEHEN. 

De heer de Greef, geboren te Crefeld (Duitschland), den 7~ Á ugustus 1860, 
vraagt Slaat shurgerschap aan. 

Hij woont in België sedert 1886 en is gevestigd, te Namen, als leeraar aan de 
faculteit van wetenschappen in hel College cc Notre Dame de la Paix )), 

Hij had geene militaire verplichtingen en verbindt zich tol het betalen van het 
registratlerecht, vereischt bij de wel van 28 Augustus f 9~f. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker van 
goed zedelijk gedrag is. 
Tijdens den oorlog, heeft hij aanzienlijke diensten bewezen aan de inliehtlngs­ 

diensten voor de legers der Geallieerden en aan den dienst tot bevoorrading der 
bevolking. Hij is ridder in de Leopoldsorde en drager van de burgerlijke medail1e 
van eerste klas. 

Bij hel uitbreken van den oorlog, had de Kamer cene eerste aanvraag van den 
belanghebbende in aanmerking genomen, 

Uwe Commissie is van gevoelen dat de heer de Greef voldoet aan al de 
vereischten tot het bekomen van Staatsburgerschap. 

De Yerslaggever, 

E. FLAGEY. 

De Pôorzitter, 

DU BUS N.: WARNAFFE. 

a99Pl9111UU!II!!! 
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XXII. 

N° 96. - Aanvraag t,t1n d,n hter Abraham, Bernard Jod. 

Mias Hs1au, 

De heer Jofé, geboren le Dwinsk (Rusland) den 411 Februari f880, vraagt 
Staatsburgerschap aan. 

Hij woont in België sedert t.f. October !89~ en oefent te Ukkel (Brabant) 
het beroep van advocaat uit. 

Hij is gehuwd met eene Poolsche vrouw die, tegelijk met haar man, Staats­ 
burgerschap aanvraagt. Een kind ·werd:'uit dit huwelij"k geboren. 

Hij heeft aan de militaire vei pliehtlngen in Busland voldaan, en verbindt 
zich tot het betalen van het registratierecht, door de wet van ~8 Augustus 
j 9'.H vereischt. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt, dat de verzoeker 
van goed zedelijk gedrag is. 

De vader van den betrokken persoon had reeds in 190.(. het gewoon 
burgerschap bekomen. . 

Uwe Commissie is , an gevoelen, dat de heer Jofé aan al de vereischten 
voldoet tot het brkomen van Staatsburgerschap. 

De Verslaggever, 

E. FLAGEY. 

De Voor.cittet·, 

L. DU BUS DE w ARNAFFE. 

XXIII. 

N" 96. - Aanvraag van mevrouw Mindlia FIFERBBRG, eehtgenoote 
van Abraham, Bernard JoFÉ. 

MraB HBEREN, 

Mevrouw Feferberg, geboren le Warschau, den !0• Maart f 882, vraagt 
Staatsburgerschap aan, te gelijk met haar man. 

Zij verbindt zich tot het betalen vnn het registratiereeht, .vereiseht hij de 
wet van t8 Auguslus 192{. 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt, dal de ver­ 
zoekster van goed zedelijk gedrag is. 

Uwe Commissie is van gevoelen, <lal mevrouw Feferberg aan al de 
vereisehtcn voldoet tol het bekomen van Staatsburgerschap. 

De JTerslaggever, 

E. FLAGEY. 

De foorzitter, 

DU BUS Dl WARNAFFE. 
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4° Verslage;'., uamtns de t!u111111issie uil.ieb. ai.:hl ~ol)r den ileer l:'ussemier. 

XXJV. 

De heer llumpf', gel,oren te Parijs, van een Bruziliaausch vader, den 
!81l September ib72, na~gt Staatsburgerschap ~an. 

'ilij woont 'in Beig°ïi sedert 5 'Noveml,er f891 eu is gevestigd, le Ukkel, 
als fa.briéksbestuu'rile'.r. 

Hij is gehuwd met eene Belgische vrouw, die hare oorspronkelijke nationa­ 
liÏeit _.lerugbcko,ilèn ·heért ·uit. kracht d~1: ,~~t va.!,. i~ Mei 19242. 

Hij had geene militaire verplichtingen en verbindt zich lot het betalen van 
het registratierecht, vetcischt bij de ·,vet v~n 28 Augustus t 92J . 

Uit de v,erslag_en , an: de geraadpleegue overheden blijkt dat de verzoeker 
van goed zedelijk gedrag is. 

ne betrokkene is ridder in het Eerelëgioen. 
Hee.ls vóór den oorlog, had hij eene a:rnvnrng om burgerschap ingediend. 
Uweû ommissie is van gevoelen dat de heer Bumpf voldoet aan al de 

. vereischten tot het. bekomen van Staatsburgerschap. 

Ue P t,·slaggever, 

LtONNEL PUSSEMIEll. 

o« f/ oorzitter, 

nu BUSoE WARNAFFE. 

XXV. 

N_r 4i. - .Aanvraag 1;a,i den heer David FBLDllillM. ,. 

MIJNS HEKREN, 

De heer Feldheim, geboren le Warendorf (Ouilsch)and), den 2;;■ Januari f8tî.t., 
vraagt Staatsburge rscha p aan. 

Hij woont in België sedert t8ô4- en is gevestigd, te :8avenlhem, als nijveraar. 
Hij is gehuwd met eene Belgische vrouw en is vader van drie kinderen welke, 

door nationaliteitskeuze. Belg zijn geworden. Heeds in •888, kreeg hij ontslag 
als Duitsch onderdaan, welk feit erkend werd door ren'arrest ,fan het Hor van 
Beroep, te Brussel, drl., 21 Mei i U:t2, en verbindt zich lol hetbetalen van hel 
registratierecfn, \ c1 eischl hij de wet van 28 Augustus t 9.tt. 



( f9 ) l .Nr 306. J 
lil de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt da, de verzoeker van 

goed zeûelljk gedrag is. 
Tijdens den oorlog lweft de betrokkene een zuiver vaderlandseh gedrag gehad 

en werd ge.lecoreerd met de Leopoldsorde voor diensten aan de bevolking, 
ouder de bezetting, h-wezen. 

Uwe Commisie i~ van gevoelen' mw de heer Feldheim voldoet aan al de 
vcrelschten lol hel bekomen van Staatsburgerschap. 

DP. f'e1'slaggever, 

LIONNEL PUSSEMIER. 

De f/oorzitler, 

DU BUS DE WARNAfl,FE. 

-------··--- 
5° ,Verslag. namens ile Commissie oit~ehracltr door den heer DE JAKGHER. 

XXVI. 

Nr ~5. - Aa111iraa9 vau den heer Joseph 'f AITSCU. 

Mu.NE HEEllEN, 

D1• heer Tuitsch, geboren te Nicolaïdi (l\11sla111I), den ~5° Octo1Jer/71l No- 
veruber '1867, vraagt Staatsburgerschap aan. . 

Hij woo,ît in België sedert i89ö en i,; gevestigd, te Autwerpcn,als leeraar 
in het Honger Handelsinstituut. 

Hij is gehuwd met telle Russische vrouw; uil deze. verbintenis zijn, i11 
België, twee kinderen gd,ore11, waarvan het oudste Belg is geworden door 
nationalite i tskeuze. 

Uit een bewijsstuk vun het dossier hhjkt dat de betrokkene in regel is 
met 's lands wel in zake de militie, en verbindt zich tol het betalen van het 
registratierecht, vereischt bij de wel van i8 Augustus 19:H. 

Uil de verslagen van de g«'rnadpleegde overheden blijkt <lat de verzoeker 
van goed zedelijk gedrag is. 

De betrokkene werd totrid.ier in de Leopoldsorde benoemd ten titel van 
leeraar. 

Uwe Co111 mis-ie is van gcrntle11 dat de heer Tailsch vnl.lnet aan al ,Ic ver­ 
eisr hten tol lid bekomen ,·a11 Stnntsburgerschap. 

/)e Ver:;l119gever, 

C. IJE JAEGIIEH. DO BUS DE WAll.~Ali'FE. 
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6c Verslag namtns de Commissie uilgtbracht door dtà bur Suai,~. 

XXVII. 

Nr 25. - Aanvraag van den heer Salomon DE JoNG, 

MIJNE H1ER11:N, 

De heer dt Jong, geboren te Amsterdam (Nederland), den 511 Januari {868, 
vraagt Staatsburgerschap aan. 

Hij woont in België sedert 188N en is gevestigd te Antwerpen als 
industrieel. Hij is afgevaardigd-beheerder van de Maatschappij « Minerva ». 

HH is gehuwd met eene Hollandsche vrouw. Uit dit huwelijk werden, in 
België, tweekinderen geboren, die Belg zijn geworden door nationaliteits­ 
keuze. 

Hij had geenemilitieverplichtingèu in zijn land van herkomst, en verbindt 
zich tot het betalen van het registratierecht vereischt bij de wet van 
28 Augustus· t92t. ' 

Uit de' verslagen van de gcraadpleegle ove, heden blijkt, dal de verzoeker 
van goed zedelijk gedrag is. 

Hij is ridder in de Loopoldsorde en vereerd mei de medaille van Koning 
Albert 

Uwe Commissie is v.an gevoelen, dat de heer de Jong aan al de, vereisehte 
.. voldoet tot het bekomen van Staatsburgerschap. 

De Verslaggever, De Voorzitter, 

J. SAMIJN. L. DU BUS DB WARNAFFE. 

---· 
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C. - GE,VOON BURGERSCHAP. 

[ Nr ~06. ] 

2° Verslag, namens de Commissie uitgebrnehl door den Heer D& Jucan. 

XXVIII. 
Nr. t20. - Àantwaag vat& den heer Max L10N. 

. 
Mmm HEBRÈN, 

De heer Lion, gehoren te Mannheim (Duitschlaud}, den H$0 December t849, 
vraagt gewoon burgerschap aan. . 
Hij woont in België sedert 2 Maart t878 en is gevrstigd, te Ukkel (Bra­ 

bant), als bank-gevolmachtigde. 
Hij is grhuwd met een Belgische vrouw die de Belgische nationaliteit heeft 

herkregen overeenkomstig de overgangsbepalingen der wet van t~ Mei t92!. 
Uit deze verbintenis zijn, in België, twee kinderen geboren. 

Hij was vrij van militairen dienst in zijn land van herkomst en verbindt 
zich lol het betalen van hei registratierecht, vereiseht bij de wet van 28 Au­ 
gustus t9!t . 

Uit de verslagen van de geraadpleegde overheden blijkt dat de verzoeker 
van goed zedelijk gedrag is. 

Hij is ridder iu de Leopoldsorde .• Tijdens den oorlog, heeft hij onderschei­ 
dene Belgische werken, gesticht ten voordeele van de militairen en ten bate 
van de bevolking, gesteund. 
Uwe Commissie is van gevoelen dat de heer Lion voldoet aan al de 

vereischten tot het bekomen van gewoon burgerschap. 

De Verslaggever, 

C. DE JAEGHER. 

De Yoorzittet·, 

DU BUS DB w ARNAFFE. 


